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reconnu que toutes les plaintes portées contre lui sont 
fondées ; il n'i a qu'à lire le mémoire ou elles sont incerrées 
et y ajouter foy; premièrement on raporte contre lui une 
santance confiermée par arrest qui le condamne aux galères 
pour cinq ans, et sa femme à un pareil tems de bannisse­
ment. C'est un fait notoire et reconnu à Roanne où on l'a 
vu passer à la chaine, il me semble que cette seule circons­
tance devrait l'exclure de toute société avec d'honnêtes 
gens et je suis surpris que ceux qui ont fait les fonds de 
cette entreprise l'ayent souffert si longtems ; la peine qu'il 
a suby ne l'a point corrigé de ses vices; il n'est qu'yvrogne 
parfait, fourbe, emporté et violent à l'excès, les entrepre­
neurs et ouvriers de la verrerie ne sont pas les seuls qui y 
ayent été exposés, les habitants du Cotteau y ont eu leur 
part, il a malversé dans la fabrique des pots et le choix de 
la terre qui y est propre, dans le dessein sans doute, où il a 
réussy, de faire tomber cette entreprise. Son fils a été élevé 
dans les mêmes principes et sa conduite répond parfaite­
ment à celle de son père. M. de Rochebaron a été obligé de 
le corriger par la prison, sur une information sommaire 
qu'il me chargea de faire contre lui cet hiver dernier, et, 
Dieu mercy, il a pris le parti de quitter Roanne avec une 
gueuse qu'il a amené, et par là je suis quitte d'une infinité 
d'incidents avec les habitants de la ville que j'estois obligé 
de débrouiller et de pacifier depuis que M. de Rochebaron 
m'avoit chargé de veiller sur luy ; la femme de Clerbois n'a 
pas les charmes de son sexe, mais en récompense elle en a 
toute la malice ; jugés, Monseigneur, si une entreprise aussy 
fragile et aussy délicatte est bien entre les mains de la tur-
bulance et de la fureur, c'est aussy ce qui la fait tomber. 
Il faut aussy convenir qu'un peu plus de conduite de la part 
des entrepreneurs l'auroit poussé plus loin, mais, trop 


